
2. Le rapprochement des gamètes : 
unité et diversité dans le monde vivant
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2.3. Le polypode, un végétal aérien de milieu 
humide, à mode de vie fixé

a) Un plant feuillé non sexué, qui ne produit pas 
de gamètes mais des spores



Le polypode
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Le sporange
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Les spores, cellules haploïdes
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Le prothalle, issu de la germination de la spore
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http://gallerand.jp.free.fr/svt/images/a3d2f4e2abc8_144FB/prothalle3.jpg


6

Encart TP



7

Encart TP



8

Encart TP



Le prothalle, individu sexué
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Les anthéridies, gamétanges mâles
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Les archégones, gamétanges femelles
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Développement immédiat d’un nouveau sporophyte
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2. Le rapprochement des gamètes : 
unité et diversité dans le monde vivant
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2.4. Les angiospermes, plantes à fleurs, de 
milieu aérien, à mode de vie fixé



La sauge des prés
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Facteurs déclenchant la floraison (1)
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Facteurs internes 
développement végétatif

Facteurs externes 
- photopériode 
- température 
- vernalisation



Facteurs déclenchant la floraison (2)
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Arabidopsis thaliana

développement 
végétatif privilégié

floraison privilégiée

La vernalisation provoque la déméthylation des cytosines
=> la déméthylation de certains gènes lors de la germination régule la floraison.
Modifications héritables mitotiquement de l’activité des gènes, sans modifications de 
séquences (mutations)  => Etats épigénétiques



Dissection de la sauge

17 http://www.svtauclairjj.fr/coevolution/sauge/fleur_salvia.htm

Formule florale : ⊕ S(5)  P(5)  E2 C(2)

nectar

pédale

ovaire

style

stigmate

2 étamines

http://www.svtauclairjj.fr/coevolution/sauge/fleur_salvia.htm
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Libération du pollen
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La sauge : fleur entomogame
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La bascule des étamines saupoudre le dos de l’insecte avec du pollen, 
qui sera déposé sur le stigmate de la prochaine fleur.



Caractères des fleurs entomogames
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- Pétales colorés dans le spectre visible 
des insectes (UV - orange) 

- Substances volatiles 
géraniol, vanilline, limonène... 

- Production de nectar et pollen, 
sources nutritives 
nectar à 50% de glucides 
pollen riche en protéines, sels minéraux... 

- Pollen collant, ornementé, gros 

- Stigmate large, collant, à papilles



Caractères des fleurs anémogames
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- Pétales absents ou réduits, verts 

- étamines lâches et souples 

- Pollen petit, lisse et abondant 
10 à 15 µm de diamètre 

- Stigmate large, plumeux

fleur de poacée

stigmate plumeux

pollen de poacée 
lisse et petit (5µm)

étamines pendantes

ivraie
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Du stigmate au sac embryonnaire
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Du rapprochement des gamètes à la fécondation chez les animaux et végétaux  

Nutrition du tube pollinique en croissance par le style
La croissance du tube pollinique nécessite une intense activité métabolique : synthèse de cel-
lulose et de composés pectiques pour l’intine, callose des bouchons, sécrétions enzymatiques. 
Cette activité métabolique n’est pas possible sur les maigres réserves du grain de pollen. La 
nutrition du tube pollinique est pour l’essentiel assurée par les produits prélevés sur les cellules 
et tissus du style. Les parenchymes du style fournissent des sucres, des substrats (acides ami-
nés), du calcium, indispensables à l’édification de la paroi, du bore cofacteur indispensable à 
l’utilisation des métabolites. Ils fournissent également l’eau nécessaire à la turgescence et à 
l’élongation de l’extrémité du tube dont la progression entre les cellules du style et du nucelle 
est facilitée par les enzymes qu’elle sécrète (pectinases).
À maturité du carpelle, on constate une augmentation de l’intensité respiratoire dans le style 
et une hydrolyse de polysaccharides. Ainsi, le tube pollinique qui n’est qu’une extension du 
gamétophyte mâle vit aux dépens des tissus du carpelle.
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FIGURE 13.17 (a) trajet du tube pollinique en croissance ; (b) détail de l’extrémité du tube.

Étude des interactions entre le style et le tube pollinique en croissance

(Exercice emprunté au concours Agro-Véto TB 2008)
La fécondation est sensible aux conditions météorologiques. Le gel tue les tissus et cellules hydratés 
tels que carpelle et tube pollinique. La pluie provoque une hydratation brutale et un éclatement du 
pollen réceptionné sur les stigmates.
1) Des fleurs de Lilium longiflorum sont pollinisées à t = 0. Après 24 heures, on sépare ces fleurs en 
trois lots.
Sur un premier lot, la longueur des tubes polliniques développés au niveau du style est estimée. Sur 
les deux autres lots de fleurs, l’extrémité stigmatique des pistils est coupée à 10 ou 15 mm de l’apex. La 
longueur des tubes polliniques est estimée au cours du temps et représentée en figure 13.18.
2) Des microbilles de latex sont déposées sur les stigmates de 3 espèces de plantes à fleurs. Après 
quelques heures, les microbilles sont retrouvées dans la cavité de l’ovaire. La vitesse de migration des 
billes a été estimée. Chez les mêmes espèces, la croissance du tube pollinique a été évaluée au cours 
du temps. Les résultats présentés dans le tableau 13.3 sont obtenus aussi bien avec des pistils placés 
horizontalement que verticalement.
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